
 
 

Rapport du 18/01/2022 : Derniers pas en « Afrique du Nord » 

 
« Hello tout le monde ! 
 
J'espère que vous allez bien ! Tout roule de mon côté, j'ai terminé le Soudan qui fut une expérience incroyable, tant par les 
paysages que par les rencontres, mais qui fut extrêmement dur à la fois, le désert a été d'une rudesse que j'avais rarement 
connue. Le vent de face à rendu l'évolution difficile et il faut ajouter à cela la chaleur écrasante... 
 
Mais j'y suis parvenu ! Je suis arrivé à Khartoum il y a 3 jours désormais. C'est dans cette ville, comme je vous le disais que 
se centralisent les manifestations entre citoyens et armée, pour contester le coup d'état d'octobre dernier. Des 
manifestations qui se font fortement réprimer, les militaires tirant sur les civils à balles réelles. Il y a encore eu 7 morts hier 
lors de la dernière manifestation. (je parle de la situation et de comment je l'ai vécue plus longuement sur mon dernier post 

facebook/Instagram, si le sujet vous intéresse, n'hésitez pas à aller y jeter un coup d'œil ☺️). 
 
Puis j'ai emballé mon vélo pour prendre l'avion. En effet, c'était la seule solution pour atteindre l'Afrique de l'est et la zone 
kenya/Tanzanie, que je souhaite rejoindre rapidement. Par voie terrestre ce n'était pas envisageable (frontières fermées 
(Éthiopie) ou pays fortement déconseillés de traverser en vélo car beaucoup trop dangereux à certains endroits (sud Soudan, 
Centrafrique, RDC...). 
 
J'ai donc pris l'avion en direction de... l'Ouganda ! Un pays qui n'était pas prévu initialement sur cette traversée, mais que 
je me suis permis de rajouter et que je vais explorer avec beaucoup d'entrain ! 
 
Je suis arrivé hier, et les changements sont énormes. Le pays est développé en comparaison avec le Soudan (en même temps 
à comparer avec le Soudan ce n'est malheureusement pas compliqué de faire plus développé). Les habitants sont beaucoup 
plus libérés, expressifs. Je quitte la partie arabe de l'Afrique du Nord et ai l'impression d'arriver dans la vraie Afrique. La 
couleur de peau des Africains ici est beaucoup plus foncé, la terre rouge jonche les sols, il fait lourd, le climat est tropical, 
c'est vert, les forêts, qui s'apparentent à des jungles, le côté vallonné du pays... J'ai pu ressentir tout cela en quelques heures, 
à mon arrivée et je me délecte de pouvoir enfourcher mon vélo pour explorer tout cela ! 
 
Pour le moment je me suis posé dans une guesthouse pendant deux jours. Pour remonter mon vélo, mais aussi pour me 
refaire la cerise. Mon corps en avait besoin. Et quel plaisir de retrouver un petit peu de confort. Après un mois et demi vécus 
dans des conditions assez basiques et sommaires, pouvoir profiter d'une douche, d'un matelas douillet, d'une bonne 
connexion wifi pour communiquer sans problèmes avec mes proches, et de repas traditionnels de qualité. Ça fait vraiment 
énormément de bien ! 
 
Je ne resterai qu'une semaine à priori en Ouganda, avant d'arriver au Kenya. 
 

Je vous souhaite une belle semaine et espère que la vague de covid ne vous touche pas trop, vous et vos élèves ! 😉 

Aventure de Quentin Clavel 

Le Caire – Le Cap en vélo 



 
« Mon vélo « Riri » devant les pyramides de Nuri ! » 



 
« Du Foul, plat typique soudanais. Il s’agit en fait de légumineuses cuites et mélangées avec de l’huile. 

Pas cher, cet aliment peut être consommé à tous les repas. Ici, mélangé à des œufs et falafels. A la fin du Soudan, je 
commençais à saturer du Foul… » 



 
« Petite pause dans un échoppe en bord de route, après plusieurs dizaines de kilomètres. 

Rajoutez à cela le rire de cet enfant et l’odeur du thé juste à côté. Magique ! » 



 
« Ces jarres en terre cuite contiennent de l’eau du Nil. Ici, au Soudan, les habitants la boivent directement. C’est leur eau 

courante. Ces jarres sont placées à des endroits réguliers, en bord de routes et dans les villes. Avec un petit gobelet en 
inox, chacun plonge le gobelet pour le remplir et boit directement l’eau qui reste fraîche. Me concernant j’essayais 

d’acheter de l’eau encapsulée dès que possible, sinon je prenais cette eau que je filtrais pour éliminer les bactéries et la 
rendre saine. » 





 
« Pyramides de Karima. Contemplation ! » 



 
« Ambiance dans une échoppe. Le service à thé, juste devant, est prêt à être utilisé. 

Même par grandes chaleurs on boit le thé ici ! » 



 
« Le partage, le rire, la curiosité. Ces instants sont précieux, c’est le fil rouge de mon voyage ! » 



 
« Ici comme dans beaucoup de pays, on n’a pas une assiette par personne. C’est un grand plat, servi sur un plateau. 

Chacun se positionne autour soit assis comme ici, soit directement sur le sol, sur un tapis et vient piocher ce qu’il 
souhaite, avec un bout de pain ou avec les mains directement. » 



 
« Site de Meroé ! A couper le souffle ! » 



 
« Pyramides de Meroé. 

Il faut savoir que le Soudan est le pays comptant le plus de pyramides dans le monde entier (220) » 



 
« Les pyramides ont été pillées à l’Antiquité. Certains chercheurs de trésors ont même eu recours à des explosifs pour 

trouver des caches. Certaines de ces pyramides sont donc sans pointe pour cette raison. » 



 
« Le site de Meroé est exceptionnel. 

Et j’étais évidemment seul dans cet endroit magique, classé au patrimoine mondial de l’UNESCO. » 



 
« Toujours ces lits dans les échoppes qui permettent de se reposer, de discuter, d’échanger, assis ou allongé. » 



 
« Je vous parlais de l’eau toute à l’heure. Voici la différence entre l’eau encapsulée et l’eau du Nil que l’on peut retrouver 

dans les jarres en terre cuite. » 

 
« Je filtre mon eau avec ce filtre UV, qui envoie de la lumière UV pendant une minute environ, et permet d’éliminer 

toutes les bactéries et les impuretés. Génial ! » 
  



« Empaquetage du vélo – étape 1 » 

« Empaquetage du vélo – étape 2 » 

« Empaquetage du vélo – étape 3 » 



 
« Evidemment, je vais à l’aéroport en Tuktuk ! » 



 
« C’est parti, je retrouverai mon vélo en Ouganda. » 



 
« Aurevoir Khartoum, aurevoir Soudan. Merci pour tout ! » 



 
« Arrivée en Ouganda, avec le coucher de soleil et la vue sur l’immense lac Victoria » 



 
« Un test PCR à l’arrivée (en plus de celui exigé avant le décollage) » 



 
« Et me voici arrivé en Ouganda. Comme il m’était impossible de continuer mon trajet par voie terrestre (frontières 

fermées, pays trop insécurisés), prendre l’avion a été la seule solution. » 



 
« L’aventure commence plutôt bien. Je reste dans cette Guesthouse quelques jours pour remonter mon vélo et apprécier 
un peu de confort. Ça fait du bien de temps en temps. Le voyage est encore long, il faut ménager son corps pour arriver 

au bout et toujours en gardant le même plaisir et la même énergie ! » 


